
LE PRIX COURANT

"Dès que les lumières commencent à
baisser, Il faut laisser arriver Plus de gaz
dans le compteur et n'y plus toucher. La
,Pression. est malintenant suffisante pour
donner toute la lumière -possible sans au-
cune déperdition.

"'A l'étage que J'habite", continua
l'homme du gaz, *' 1.1 y a sept chambres.
Nous sommes six dans ma familie et
nous brûlons tout le gaz dont nous avons
besoin; mais notre compte ne dé'passe
jamais soixante ou soixante-dix cents par
radis.

"Nous n'avons pas de poêle à gaz, sans
quoi les comptes seraient plus élevés
mi-ais même le coût dui gaz consommé par

un 'poêle nie doit pas être élevé, s'il n'.y a
pas ile chaleur perdue. Je pense que
Mme B~rown veille à cela aussi bien. que
son nmari voifle au compteur. D>emandez-
lui donc' c'e qui on est."

Ce locataire questionna Mme B.rown à
ce sujet et elle lui dlit très volonitiers
coumment elle s'ar'rangeait pour e'mpêcher
s0o1 compte de gaz de monter.

"Notre premier compte nous effraya"
expliqua-t-elle; "nous examinâmes donc
-l'a question fet découvrlimes plusieurs ma-
nières- de diminuer le compte suivant.

"Après que mni -mar'i eût réglé le
compteur, -nous essayâjmes le pouvoir il-lu-
minant de plusieurs sortes de brùleurs et
de manchons, en 'prenant note du nombre
de pl'eds <'tubeB de gaz consommés par
heure, .Nous adloptâmles pour l'usage gé-
niéral la sorte la plus profitable.

"Commie voius le voyez, les abat-jour
sont. ariranigés pouur projeter la lumière
sur nos bureaux et nos tables. Nous trou-
vons qu'un s-eul de ces becs dle gaz pro-
dunit autant d' effet que trois des anciens
Tk'ce donit la lumniè,re était ol;scuî'<(ie par
(ies verres déaînvîs à deni opaques.

"Nouîs n'*essayonis pas d'économniser' (lit
gaz eui -laissant la -plupart de nos chan-
bies dans une obscurité totle; ceila n'est
iii agréabile i commode, aussi aLlumnons-
nous un. lxou nombre le becs touts les
soirus.

"Nous avons soin, toutefois, dle baisser
Immédilatenment une lu mn ère <Ion t nous
-t'ayvons pas besoin, même 'pour quelques

-minutes. C'est une économie et cela
rend en mAnie-temvps J'air plus pur.

"Je surveille de -près .1e pole à gaz*; car
Il est très facile à une servante peu éco-
-norne de d6pense.r dix dolars de gaz dans
un niois. Il est très Imîportant qu'un brû-
leur nie soit pas tenu allumé un moment
de plus qu'iil n'est nécessaire.

"Quand l'eau d'une, casserole a é
amenée au point déblul.lition, fle gaz peut-
être baissé beaucoup salle réduire la tetm-
pérature au-dessous <du point d'ébullition.
Une autre grande &'conon*e est effectuée
par l'emploi dle la bouilàoire double ou dle
la bouilloire quadruple.

"Avec cette dernière, on -peut employer
un seul. brûlleur pour cuire un poulet pour
faire u-ne salade ou une fricassée, deuxo
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*plusieu1rs légumes et un po~ plu.
sietnrs choses -très différeti's li'llivent
être cuites dans le même - -11L:a-liment
sans que les odeurs se mêa . i < cIha.
que chose est 'placée dans unw poilue bot.
te en ferb-Qanc fernmée hfirni.'uil-luenlent
ou dans une larre fermée par uin 1wouchon
à vis. Les légumes etIf-.; truiiis ffecs
cuits de cette manière sont 1é icieux.

"*La -partie la plus dispendi'ui.;' lu lxyé:e
à gaz est le four; mais on ili'u: tain'À
beaucoup de bonne cuisine ýsaits se servir
du fou.r. Vous savez tout ce qii'n peut
faire avec un réchaud.

"Certains des morceaux de %iaiffl If,>
-plus nourrissants sont'trop dinsr lxir
être -rôtis ou grillés, mais sont î"iiu
quand on les fait cuire sur le' 4lî'ssuis #Ili
-poêle. J'ai honte quand je pwinst à 1 ë.
t.rav'agance dont je faisais priivi ali de-

but en laissant le fou-r allumué i.-n.lant
dix minutes quand je voulais faire grillt'r
deux ou trois tranches de pain. Aujour.
d'b.ut, je fais mes rôties de paint *avc lin
"-toaster" su.r le dessus du poélv.

"J'avais ausli- coutume de îisre
four aliuimé pendant des heuires, quanI
je voulais garder chaud quelque chose.
Maintenant je mets ces'Plats laiis le bain.
marie, et je les tiens en bien niu.ileurû'
condition au dixième du coût d'autrfois

"De même, le lavage et le'r'ýPasýiig<'
faisaient. une telle consommation le gal.
que nous au-rions -pu tout aussi bivn in,

voyer notr-e linge à la buanderie. filant à
et qui con-cerne la dépense. N.rî'al
j'aiJ appris; à la blanchisseuse àllS
le gaz ausitôt que lIe linge comlmi'ucê
bouillir et, pour le chauffage- 'lis f 'r:.
j'ai un petit -support sur lequel1 11'11S 1)<11

yens placer quatré fers autour cil 1'lrft

leur aýu lieu d'e.n mettre deux alî'1 11
de ce brûleur.

"ecoût de ces divers lustensilf's àiU
regagné le premier mots. Mais'hlt a
satisfaction qu'ils nous ont doti:n'*-
hors de proportion avec i'écottoiiil
ont effectuée.

sons de l'économie parce 'que ni"

des consciences formées au point %1W

chimique. Le chimiste ne ptiut tii1:

ment pas tolérer- de déperdition .
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